
-honneur aux paroisses où elles sont établies, entr'autres celles de
Terrebonne, de Varennes, de St-Antoine, &c. dans le district de
Montréal, de Ste-Anne, de la Rivière Ouelle, &c. dans le district
de Québec. Enfin, outre les nombreuses écoles de filles appel-
lées missions, étifblies dans les principales paroisses du district de
Montréal particulièrement, il est peu de villages où il n'y ait une
école élémentaire sur un pied plus ou moins florissant. Il y a
même quelques paroisses, comme Boucherville, Soulanges, &c.
où l'on voit plusieurs écoles; et l'éducation donnée privément dans
les famillës fait des progrès plus rapidcs encore, peut-être, que
l'enseignement public.

Nous faisons en substance les extraits suivants des notices qui
ont été publiées dans les gazettes.

L'examen des étudians du collège de St-Hyacinthe s'est fait en
présence de Mgr. l'évêque de TELMESýE, du colonel HUxLEY et
d'un grand nombre de personnes de distinction. L'assemblée
parut très satisfaite des progrès des étudians, et prit beaucoup
d'intérêt aux pièces tragiques qui furent représentées. Quelques
uns des acteurs déployerent dans cette partie un taleit bien au-
dessus de l'ordinaire, et le choix des pièces fait honneur au gôût
de M. CtEvIEit et de MM. les régens.

Cette année a vu terminer le premier coÙrs d'études comtnence
én cette maison, et a procuré aux habitans du village de St-Hya-
cinthe l'occasión de témoignei à M. GIRouAnu leur reconnais-
sance, ci lui faisant présenter son portiait, en Pleine séance, par
un des écolierst Le don fut actompagné des applaudissemiens
des spectateurs, et quelques larmes leur exprimèrent combieni le
vénérable fondateur était affecté de cet incident, auquel il rie s'é-
tait pas attendu. Le portrait est une très bonne -essemblance et
est dû aux talens de M. DULOSGPR'.

Le nombre des élèves s'accroît tolis les ans; il est déja au-des-
sùs de 130, et l'on pense qu'il se-a bientôt encore plus considérable.

Les exercices publics de l'école de demoiselles de la Ilivière
du Chêne, sous la direction du Dr. LABRIE, ont eu lieu en pré
sence d'une assemblée nombreuse et respectable.

Aux deux premières séances, les écolières furent examinées sur
la grammaire française et la grammaire anglaise; sur l'arithméti-
que, la mythologie, l'histoire et la géographie. La seconde classe,
priticipalement composée d'enfans au-dessous de douze ans, mon-
tra beaucoup de progrès dans l'étude des deux grammaires, pour
le peu de tems qu'elle s'en était occupée; mais la première classe
fit l'application des règles avec une assurance étonnante: c'est
surtout en écrivant sans faute sous la dictée, que ces élèves mon-
trèrent qu'elles savaient mettre en pratique ce qu'elles avaient ap.
pris. On admira pareillement la promptitude avec laquelle les
calculs arithmétiques s'ex(cutèrent, et l'exartitude aver laquele
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